
Langue française, ma langue

Je suis africain noir et très fier
De parler la langue de Molière.
Ce profond plaisir s’enracine en moi
Et n’est point seul un fait barbare gaulois
Imposé de colonisation et d’acculturation,
Mais une mutation d’identité culturelle.
Africain francophone, métissé, pluriel,
Non sans traumatisante assimilation
D’une langue dominante, envahissante,
Agressive, conquérante, mais séduisante,
Langue de Hugo, tu es devenue mienne!

Même si tes racines gréco-latines millénaires
S’enfoncent dans l’humus des Francs originels,
Corps et branches enduits de barbotine nègre,
bambara, créole, wolof, arabe, bantou, berbère,
Désormais font ta splendeur et ton universalité!
Tu m’as fait croiser une multitude de peuples
De civilisations et de cultures. Mon ego fertilisé,
Joyau de pensée et de science tu en es le meuble.

Césaire, Senghor, Mongo Béti et moult
Écrivains de la grande diaspora debout,
Ont écrit les plus belles pages des sanglots,
Rêves et combats du Noir courbé des cachots
Déshérité avec tes mots et ta grammaire,
Son humanité, même obscurcie avec verve.

La pensée négro-africaine métissée baigne 
Dans le parfum nectar de tes mots enrichis
Par une culture qui sait sonder l’âme des êtres.
Tu as uni univers, mondes et peuples lointains.
Ainsi, ma négritude philia altruiste naturelle
N’est plus seulement émotion vivante nègre,
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Pétrie d’art, de beauté et d’amour à l’infini,
Chantant épopées, combats et mythes de vie
Glorieux de mes ancêtres par des griots érudits,
Mais s’est enrichie tant avec l’esprit cartésien,
Que des valeurs universelles des Lumières.

Langue de la Déclaration des droits de l’homme,
Tu as influencé ce que notre être est à jamais.
Ne fais pas de nous de simples colporteurs niais
De ton universalisme, mais de vrais partenaires
Culturels qui luttent pour une noble et même
Cause: ton usage régulier à l’échelle planétaire 
Dans tous les domaines des savoirs du monde.

Francophones et francophiles du monde entier,
Unissons-nous! Pour que notre belle langue, fierté 
Et patrimoine commun, ne soit pas un simple colifichet 
De domination culturelle et d’assimilation des miens!
Mais un vrai réceptacle de notre pensée et créativité,
Substrat de nos identités et apports à la civilisation
De l’universel cher au grand bâtisseur Senghor,
Et pour notre humanité à tous, un vrai passeport.

Raphaël Nguimbus
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